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Cher Julian,
Je suis désolé de ne pas m’adresser à toi dans ta langue natale, mais étant franco-
phone et sachant que tu parles couramment le français, je me suis permis de faire
au plus facile pour moi : je n’ai pas beaucoup de temps. Yann, qui ne sait pas qui je
suis, est en possession de documents extrêmement importants. Bien entendu, tu me
connais, j’ai crypté l’info. La disquette en l’état est illisible, et j’ai utilisé le système
de protections que tu as développé pour protéger les données (je l’ai moi-même un
peu retouché pour y ajouter une sécurité supplémentaire). Je compte sur toi. Comme
tu le sais, il n’y a qu’une machine sur Terre capable de décrypter la disquette que tu
as en main, comme le prévoit ton algorithme. C’est un Commodore.

Celle-ci se trouve au sud du point de rendez-vous et bien sûr, j’ai pris soin de cacher
les clés. Tu devrais trouver ce qu’il faut sur la machine. Je te confie la tâche de
révéler au monde ce qu’il s’est passé grâce à ton site Web.

Oh, et ne te fais pas prendre. J’ai la C.I.A. à mes trousses, et je pense qu’ils vont
courser Yann aussi. Prends garde à tes arrières, ils t’ont déjà à l’œil et le cadeau que
je te fais avec ces documents est quand même « un peu » empoisonné.

Amicalement,

MoonArch


